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24 heures d’action féministe à travers le monde – L’Abitibi-Témiscamingue emboîte le pas!


Le 10 décembre 2012 – Aujourd’hui le 10 décembre 2012, nous de la Marche Mondiale des Femmes, ferons des actions 
dans nos communautés entre midi et treize heures et ce, dans toutes les MRCs de l’Abitibi-Témiscamingue.  En effet, le 
Comité régional de la Marche mondiale des Femmes de l’Abitibi-Témiscamigue, rassemblant plus de 15 groupes 
emboîteront le pas afin de s’inscrire dans la mobilisation internationale d’actions féministes qui, en 24 heures aura fait le 
tour de la planète.  De la Nouvelle-Calédonie à Seattle les Femmes seront mobilisées autour du thème « La 
marchandisation des ressources naturelles et ses impacts sur la vie des Femmes ».


Les Femmes de l’Abitibi-Témiscamingue ont rapidement constaté que les ressources naturelles de notre territoire sont 
exploitées et ce, souvent sans égard à la redistribution de la richesse.  De ce fait et suite à l’adoption d’un budget 
d’austérité déposé par le Parti Québécois, le Comité régional de la Marche Mondiale des Femmes de l’Abitibi-
Témiscamingue veut mettre en évidence que d’autres choix sont possibles pour renflouer les coffres de l’État.  


La Coalition contre la privatisation et la tarification des services publics affirme qu’en augmentant les redevances des 
entreprises minières au Québec, le gouvernement pourrait bénéficier de revenus supplémentaires de 300 millions de 
dollars.  Dans son rapport d’avril 2009, le Vérificateur général du Québec révélait que 14 sociétés minières n’ont versé 
aucune redevance au gouvernement du Québec entre 2002 et 2008, même si elles produisaient une valeur brute 
équivalente à 4,2 milliards $. Les autres entreprises minières actives au Québec ont, quant à elles, versé 259 millions $ en 
redevance dans les coffres de l’État, représentant 1,5 % de la valeur de leur production.  Par ailleurs, au cours de cette 
période, c’est en moyenne 40 % des entreprises minières (soit moins d’une entreprise sur deux) qui ont versé des 
redevances annuelles. En 2007 et 2008, c’est seulement 20 % d’entre elles qui versent des redevances (soit une 
entreprise sur cinq).  Rappelons qu’en campagne électorale le Parti Québécois avait promis d’augmenter les redevances 
minières, afin d’avoir une redistribution de la richesse plus juste et ainsi donner une certaine valeur à nos ressources 
naturelles si précieuses.  Lors de son budget, de simples consultations seront faites afin de voir si « éventuellement » les 
redevances seront augmentées.


Les Femmes de l’Abitibi-Témiscamingue soutiennent qu’avec une augmentation des redevances minières, plusieurs choix 
sociaux plus équitables et plus justes pourraient être mis de l’avant : abolition de la taxe-santé, plus de place en 
garderies, construction de logements sociaux et abordables, plus de médecins de familles, aide aux aidantes naturelles, 
indexation à l’aide sociale.  Tous ces choix sont possibles!  Le gouvernement choisi d’instaurer de nouvelles taxes et 
d’augmenter l’Hydro-Québec alors que nous savons que ces mesures touchent durement les Femmes qui sont, rappelons 
–le encore plus fragilisées au niveau de la pauvreté!  Le revenu moyen des femmes en Abitibi-Témiscamingue est encore 

nettement en deçà de celui des hommes représentant 14 000 $ en moins.  Elles représentent encore la grande majorité 

des familles monoparentales et les prestataires d’aide sociale.  Ce sont elles, qui angoissent pour boucler les fins de mois 

quand on augmente les taxes et quand le gouvernement choisit de ne pas investir dans des politiques sociales! Pourquoi 



le Parti Québécois choisit de se priver de revenus importants en  imposant que des redevances minières minimes à 
l’industrie minière?


C’est pourquoi, aujourd’hui, nous distribuerons des tracs aux quatre coins de l’Abitibi-Témiscamingue afin de sensibiliser 
les gens aux choix politiques de notre gouvernement et que d’autres choix sont possibles dont l’augmentation des 
redevances minières.


« Nous, marchons depuis longtemps pour dénoncer et exiger la fin de l'oppression que nous vivons en tant que femmes, pour dire que 
la domination, l'exploitation, l'égoïsme et la recherche effrénée du profit menant aux injustices, aux guerres, aux conquêtes et aux 
violences ont une fin… Nous bâtissons un monde où règneront l'égalité, la liberté, la solidarité, la justice et la paix. Ce monde, nous 
avons la force de le créer. » 
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